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SPECTACLES


Liste des principaux spectacles écrits, adaptés, mis en scène principalement et produits par Philippe Bréham sous l’égide de l’association S.A.N. (Spiritualité Art Nature), basées, pour la plupart, sur des contes inspirés de l’ancien Japon :


LE DÉSERT DES TARTARES


En juin 1994 au Théâtre de Ménilmontant à Paris, sur une adaptation du livre de Dino Buzzati et du film de Valerio Zurlini, mis en scène par Albert Saxer.


LE VENT DU TEMPS QUI PASSE (1re partie)


En juin 2002 au Théâtre de Ménilmontant à Paris, mis en scène par Albert Saxer.


LE VENT DU TEMPS QUI PASSE (2de partie)


En mai 2004 au Théâtre de Ménilmontant à Paris, mis en scène par Philippe Bréham.


LUNE OVALE


En 2005 à l’Espace Culturel Bertin Poirée à Paris.


AOYAGI (saule-vert)


En 2006 à l’Espace Culturel Bertin Poirée à Paris.


LE CHEMIN DES ETOILES


En 2008 au théâtre Le Passage vers les Etoiles à Paris.


LE SOUFFLE DE LA NEIGE


En 2012 à l'Espace Culturel Bertin Poirée à Paris.


UN MYSTERIEUX TRAIN DANS LA CAMPAGNE


En 2013 et 2014 au Théâtre de Nesle à Paris.


ASCENSEUR POUR LE CINQUIEME CIEL


Pour mai 2016, nouveau spectacle en préparation et qui fait l'objet du présent ouvrage.





PRÉFACE


« La pièce qui vous est présentée dans ce livre n'est pas une pièce de théâtre.


Il s'agit d'un texte, d'un message, exprimé dans un contexte allégorique sous une forme théâtrale.


Les dialogues ne sont pas générés par les personnages. Ils ne sont que des paroles qui réagissent à un évènement extérieur, celui créé par le personnage central : la voix off.


C'est elle qui représente le sujet de la pièce : cinq visions du monde qui se sont déroulées depuis la nuit des temps, depuis la première aventure de l'être humain sur cette terre jusqu'à celle où nous vivons actuellement.


Alors, au fur et à mesure que les principaux personnages sur scène traverseront chacun de ces mondes jusqu’au cinquième, ils se sentiront peu à peu transformés…


J'ai voulu montrer qu'à la suite d'un extraordinaire évènement, inattendu, indépendant de la volonté des personnages, ceux-ci, comme chacun de nous peut-être, parviendraient à prendre conscience de tous les changements qui s'opèrent actuellement dans le monde, avec toutes leurs conséquences négatives et positives en même temps. »


3 novembre 2015





PERSONNAGES


FRANCESCO, ami de Niccolo


NICCOLO, ami de Francesco


CHRISTINA, petite amie du Resquilleur


LUDIVINE, femme rencontrée dans l’ascenseur


LE RESQUILLEUR, rencontré dans le grand magasin


KOWAKO, le premier homme de l’humanité


CHRONOS, Divinité du Temps


LA VOIX, personnage principal





PRÉAMBULE


LE NARRATEUR


C’est une histoire étrange mais aussi ordinaire qui va être jouée devant vous. Celle des jours que nous passons simplement ou parfois extraordinairement. Sans que nous nous en rendions compte.


Sa beauté ne dépend que de vous, de ce que vous éprouverez en l’écoutant et en la regardant.


A certains instants, vous aurez un peu peur, peut-être angoissé mais très vite, vous serez rasséréné, apaisé, et même, vous vous sentirez libres, léger et serein comme un oiseau qui saura qu’on ne le chassera plus jamais, comme un arbre qui saura qu’on ne l’abattra jamais.


(Le narrateur sort puis entrent deux personnages)





ACTE I


Scène première


(Dans le rez-de-chaussée d’un grand magasin, deux amis, Francesco et Niccolo, se rencontrent par hasard.)


NICCOLO


Francesco, ça alors ! Ca fait longtemps… Qu’est-ce que tu fais là ?


FRANCESCO


Niccolo, quelle surprise ! Eh bien, tu vois. J’ai déjà fait quelques emplettes. Mais toi, je ne m’attendais pas à te rencontrer ici. D’habitude, tu as horreur des grands magasins


NICCOLO


Oh, tu sais, c’est vraiment exceptionnel : c’est demain l’anniversaire de ma copine et je voudrais lui offrir un cadeau.


Il y a ici un très bon rayon de parfumerie et bijoux fantaisie. Alors…


FRANCESCO


Oui, je vois…


Mais… si je peux me permettre… combien de printemps ou de bougies aura-t-elle ?


NICCOLO


Voyons voir… cette année… ? 25.


FRANCESCO


25 ans ! Eh beh… Elle est beaucoup plus jeune que toi, non ?


NICCOLO


Pourquoi ? Je fais si vieux que ça ?


FRANCESCO


Mais, non… Je plaisante !


D’ailleurs, ça fait longtemps que je ne l’ai pas vue. (Un temps) Bon. Il me reste encore quelques petits achats à faire. Mais c’est cinq étages au-dessus. Tu m’accompagnes ?


NICCOLO


Ok. Avec plaisir.


FRANCESCO


Mais, au fait, tu vas au rayon parfumerie-bijouterie.


C’est où ?


NICCOLO


Au rez-de-chaussée. Aucun problème : j’irai après.


Allons au cinquième.


FRANCESCO


Bon. Viens, on prend l’ascenseur.


NICCOLO


Euh… Francesco, il y a un escalator là-bas…


FRANCESCO


Oui. Mais comme l’ascenseur est ici…


Tu n’aimes pas les ascenseurs ?


NICCOLO


Non. Pas trop.


Il m’est arrivé plusieurs fois de…


FRANCESCO


Allez, viens. On monte ! Il est là.


Scène 2.


(Ils entrent dans l’ascenseur dont la lumière est très faible et clignote un peu. Une jeune femme, avec ses paquets au sol, se tient au fond de la cabine.)


NICCOLO


On s’arrête donc au cinquième ?


FRANCESCO


Oui.


Et vous, Mademoiselle ?


LA JEUNE FEMME


Moi aussi. Merci.


FRANCESCO


(Tout en appuyant sur le bouton du 5ème étage)


Il faut que je trouve une lampe de salon.


Hier soir, l’ampoule a claqué et, subitement je ne sais pas pourquoi, elle est tombée et…


(Soudain, dans la cabine, un bruit sourd. L’ascenseur s’arrête d’un coup et la lumière s’éteint plongeant les trois personnes dans le noir.)


Et… poff, le noir ! Comme maintenant !


NICCOLO


Tu vois. Qu’est-ce que je disais ! La panne !


On n’y voit rien !


FRANCESCO


Ça, je le vois bien !


NICCOLO


Nous voilà bien à présent, on est bloqués !


Qu’est-ce qu’on va faire ?!


FRANCESCO


Bah… ! Ce n’est rien. Une simple panne de courant. C’est tout !


NICCOLO


Vous êtes où, Mademoiselle ?


Je vous sens, mais… je ne vous vois plus !


Oh, je vous ai marché sur les pieds !…


LA JEUNE FEMME


Ce n’est pas grave, ça m’arrive tout le temps, même en plein jour !


Venez, je suis là, au fond. A droite.


Si vous venez vers moi, vous pourrez me…


NICCOLO


… vous voir ? Non, hélas… mais vous toucher, oui.


FRANCESCO


Allons, Niccolo, un peu de sérieux. Ce n’est pas vraiment le moment !


LA JEUNE FEMME


Il y a quand même un tout petit peu de lumière qui vient du plafond de la cabine. Une sorte de veilleuse.

OEBPS/Images/cover.jpg
02





